
ment, soit en peine, sans qu’elles puissent jamais faire le 
moindre retour sur elles-mêmes.

' XI
Ces âmes sont si intimement unies à la volonté de Dieu, et 

tellement transformées en elle, qu’elles sont souverainement 
contentes de tout ce qui émane de ses très-saintes disposi­
tions.

Si, par impossible, une de ces ûm -s à qui il ne reste plus 
qu’un peu de purgatoire à faire, était présentée à la claire vi 
sion de Dieu, elle regarderait cela comme une très-grande in­
jure; et paraître devant Dieu dans cet état, serait pour elle 
un tourment plus terrible que dix purgatoires. En effet, cette 
pureté infinie et cette souveraine justice ne pourraient la sup­
porter ; ce serait même chose inconvenante de la part de Dieu ; 
et cette Ame, de son côté, voyant que Dieu ne serait pas plei­
nement satisfait, ne pourrait se résoudre à frustrer les droits 
de sa justice. Quand il ne lui manquerait qu’un clin-d’œil 
de souffrance pour être entièrement pure aux yeux de Dieu, 
ce serait un tourment intolérable pour elle de paraître devant 
lui avec ce dernier reste de rouille du péché; et pour s’en dé­
livrer, elle se précipiterait plutôt dans mille enfers, que de se 
trouver eu présence de Dieu, sans être entièrement purifiée.

XII
Voyant donc à la lumière de Dieu tout ce qui vient d’être 

dit sur le purgatoire je ne puis m’empêcher de dire que je 
voudrais avoir une voix assez forte pour épouvanter tons les 
hommes qui sont sur la terre, et leur faire entendre ces pa­
roles; O infortunés, pourquoi vous laissez-vous tellement 
aveugler par ce monde qui passe, que vous ne pensiez point 
A faire de bonnes œuvres durant votre vie, pour les trouver 
dans une nécessité aussi pressante que celle où vous vous 
verrez à l’heure de la mort ?

Quoi ! vous vous tenez tous à couvert sous l’espérance de la 
miséricorde île Dieu, que vous dites être si grande? Et ne 
voyez-vous pas que c'est cette bonté infinie de Dieu qui vous 
jugera, et vous condamnera pour avoir désobéi aux volontés 
du meilleur de tous les maîtres? Cette bonté devrait vous 
porter à v mis soumettre à tous 's commandements, et non à 
lui désobéir dans l'espérance du . Sa justice, sachez le
bien, aura infailliblement son cours, ei il faut que, d’une ma­
nière ou d’une autre, elle so oleinement. satisfaite.

Gardez-vous devons rassir, r « n disant : Je me confesserai ; 
je gagnerai l'indulgence plénière; par elle je serai en un ins­
tant purifié de tons mes péchés, et ainsi je serai sauvé. Son­
gez qu’il est si diflicile que la confession et la contrition s’élè­
vent à ce degré de perfection, qui est exigé pour gagner cette
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